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NOTES DIVERSES

par le professeur R. Namias.

Sur l'alteration des images au sei d'argent par
effet de l'hyposulfite.

II resulte d'une etude importante, publiee par MM. Lu-
miere et Seyewetz en 1902, que pour les photocopies sur
des papiers aux sels d'argent ä impression directe, c'est

surtout Faction simultanee de l'hyposulfite et de l'humidite
qui a une influence destructive considerable. Cela est par-
faitement juste. Mais je ne suis plus d'accord avec les

auteurs sur la maniere dont se produit cette alteration. Je
crois que celle-ci consiste dans une Oxydation de l'hyposulfite

se produisant ä l'air humide et ä la suite de la-

quelle il peut se former de l'acide sulfurique. En effet, on

peut se representer l'oxydation de l'hyposulfite ä l'air
humide comme suit:

Na2 S2 03 + 40 + H20 Na2 S04 + H2 S04

J'ai etudie aussi l'alteration des images negatives sur
plaques, images qui sont bien moins influencees que celles

sur papier ä noircissement direct. J'ai plonge pour cela la
moitie d'un negatif dans une solution d'hyposulfite et je
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l'ai conserve ensuite, pendant l'ete, dans un endroit humide;

apres trois jours, l'image etait tres rongee. On ne voyait
aucun depöt de soufre; ä certains endroits de l'image, la

gelatine etait coloree en jaune, mais gardait une transparence

presque parfaite. Le sei d'argent soluble forme etait
sans doute la cause de la coloration jaune de la gelatine.

Sur les bains de virage au platine.

On conseille presque toujours pour le virage au platine
des bains qui contiennent du chloroplatinite de potassium
et de l'acide phosphorique. Pourquoi, peut-on se demander,
prefere-t-on cet acide? Je ne saurais repondre ä cette
question. Selon moi, l'acide phosphorique n'a aucun avan-

tage sur beaucoup d'autres, et il presente, au contraire, des

inconvenients. Un bain semblable donne, en l'espece, sur
les papiers ä la gelatine des taches jaunes. Le bain devient
bientöt hors d'usage car il se forme un precipite jaune en

suspension qui est peut-etre du phosphate de platine. Et
c'est ce meme precipite jaune, que rien ne peut enlever, qui
detruit maintes fois les copies, comme je l'ai constate.

L'acide phosphorique n'a point d'action chimique reduc-
trice et on comprend qu'il ne peut pour cela en aucune
maniere faciliter le depot du platine. Au contraire un acide

qui peut avoir une tendance ä se combiner au chlore doit
faciliter, en contact avec l'argent de l'image, la decomposition

du chlorure platineux (Pt Cl2). Or, plusieurs acides orga-
niques, surtout l'acide oxalique, repondent bien ä ce but et
c'est pour cela que, jusqu'il y a plusieurs annees, j'aiconseille
l'emploi de l'acide oxalique pour la composition des bains
de virage au platine.

J'ai voulu comparer encore dernierement l'effet du virage
double ä l'or et au platine sur des papiers mats ä impression

directe, soit ä la gelatine, soit ä la cello'idine. Pour
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cela j'ai employe, apres un virage partiel au bain d'or,
soit le bain de platine avec acide phosphorique soit le

"tude. Pilot. Savoy. Lausanne.

bain de platine avec acide oxalique prepare comme suit:

Chloroplatinite de potassium i gr.
Eau distillee iooo gr.
Acide chlorhydrique pur... 5 gr.
Acide oxalique crist 10 gr.



122 REVUE SUISSE DE PHOTOGRAPHIE

Or, le bain ainsi constitue s'est toujours montre plus
actif que celui ä l'acide phosphorique. Le virage se produit
plus rapidement, la teinte est meilleure et on n'a jamais de
taches jaunes. A mon avis les fabricants de papiers mats
feraient bien de conseiller de preference pour leur papier
des bains de ce genre, modifies convenablement selon les

proprietes du papier meme. lis devraient, selon moi,
abandonner completement les bains ä l'acide phosphorique qui
provoquent tant d'insucces. Quelques-uns l'ont dejä compris
et conseillent des formules dans lesquelles il n'y a plus
d'acide phosphorique, mais un sei de platine avec du chlo-
rure de sodium ou un autre chlorure. Ces bains ne sont

pas d'un mauvais emploi, mais je ferai remarquer que Taction

du sei de platine sur Targent se fait bien mieux sentir
si la solution est acide.

Sur le virage vert des images sur papier au
bromure d'argent.

Ces derniers temps on a conseille pour les virages colores
des epreuves au bromure d'argent tant de formules qu'on
se trouve bien embarrasse d'en choisir une. Mes formules
originales que j'ai publiees en 1894 ont ete plus ou
moins modifiees. Pour quelques virages, comme pour le

virage bleu au ferrocyanure de fer, je constate que plu-
sieurs auteurs sont revenus encore ä ma formule originale,
dans laquelle entre, comme sei de fer, Toxalate ferrique.

Un virage qu'on cherche souvent ä obtenir mais qui ne
reussit que tres difficilement c'est le virage vert. J'ai essaye
un grand nombre de formules conseillees pour ce virage,
mais les teintes produites sont loin d'etre d'un beau vert.

Le seul moyen sür que j'ai trouve pour arriver ä un bon
resultat c'est d'appliquer le virage en deux bains que j'ai
indique, dans le Jahrbuch de Eder (1901), page 171. On
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blanchit avant tout l'epreuve dans un bain de prussiate

rouge de potassium ä 5 % et on transforme ensuite l'image
en ferrocyanure double de fer et de vanadium en em-

ployant comme second bain un melange de cblorure ferrique
et de chlorure de vanadium. Comme le ferrocyanure de fer
est bleu et celui de vanadium jaune, on obtient ainsi en

melangeant les deux chlorures dans des proportions conve-
nables le vert qu'on desire.

J'ai essaye beaucoup de melanges et la formule suivante
est une de Celles qui m'a donne les plus beaux tons verts,
incomparablement meilleurs que ceux qu'on peut obtenir

par les autres procedes:
Perchlorure de fer 12 gr.
Chlorure de vanadium 10 gr.
Chlorure d'ammonium. 25 gr.
Acide chlorhydrique pur. 25 gr.
Eau 2500 gr.

Pour faciliter la dissolution du sei de vanadium on dis-

sout d'abord celui-ci dans un peu d'eau chaude en y ajou-
tant l'acide chlorhydrique indique dans la formule et on
additionne seulement ensuite tout le reste. Finalement on
etend avec l'eau.
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